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Bruxelles, le 28 mai 2024
[bookmark: _GoBack]Plan d’action européen
La production de pommes de terre de l’UE est en danger : appel à un plan de lutte contre le mildiou.

Introduction
Le mildiou de la pomme de terre (Phytophthora infestans) est la maladie qui fait le plus de ravages dans les cultures de pommes de terre et qui est responsable de la Grande Famine en Irlande au XIXe siècle. Chaque année, il cause des dégâts économiques dans l’UE estimés à environ 900 millions d’euros. 
Le pathogène infecte à la fois le feuillage et les tubercules et peut détruire l'ensemble de la culture en une à deux semaines. En outre, l'agent pathogène a une grande capacité d’adaptation et est capable de développer rapidement une résistance aux fongicides et de contourner les gènes de résistance des plants de pommes de terre (gènes R). 
Récemment, la population pathogène a développé des spectres de virulence plus complexes (c'est-à-dire la capacité de contourner de plus en plus de combinaisons de gènes R) ainsi qu'une résistance combinée aux principes actifs des fongicides unisites. Ces développements réduisent le nombre d'outils de contrôle efficaces, potentiellement à un niveau si bas que les stratégies actuelles de lutte intégrée contre les nuisibles (IPM) ne seront plus efficaces à l'avenir.
[bookmark: _Hlk167706995]Des stratégies de contrôle tournées vers l'avenir dans le cadre de la lutte intégrée (IPM) sont réalisables en combinant la stratégie de contrôle actuelle avec l'introduction de variétés de pommes de terre plus résistantes, des pratiques de gestion agricole contre l'infection et la disponibilité de fongicides avec une gamme de « modes d'action » à la fois pour les gènes de résistance et les principes actifs des fongicides qui se complètent et se protègent les uns les autres.

Le mildiou constitue une véritable menace pour la production de pommes de terre, la chaîne d’approvisionnement et le bilan commerciale de l’UE.
De nouvelles souches de mildiou de la pomme de terre extrêmement agressives (Phytophthora infestans) se propagent rapidement. En outre, ces souches développent une résistance aux fongicides unisites couramment utilisés pour lutter contre le mildiou dans l'UE. Les fongicides multisites ne sont plus disponibles pour les producteurs de pommes de terre de l'UE. Actuellement, une résistance a été détectée pour quatre des onze principaux modes d'action des fongicides. Par conséquent, les modes d'action restants sont soumis à une pression accrue. On s'attend à ce que l'émergence de la résistance aux modes d'action restants se développe au cours des prochaines saisons.
En outre, certaines résistances génétiques de la pomme de terre ont été contournées par le mildiou dans les cultures, mettant en péril une pierre angulaire essentielle de la gestion intégrée des cultures. L'avenir de la production de pommes de terre en Europe est menacé pour tous les types de production, qu'il s'agisse de production conventionnelle, biologique ou de jardinage amateur. La préservation de la santé des cultures et de la qualité des produits est la pierre angulaire de toutes les activités agricoles, quelle que soit la méthode de production.
Le mildiou de la pomme de terre est déjà un fléau pour la saison 2024 et le secteur de la pomme de terre a désespérément besoin de solutions à court et à long terme, y compris en termes de recherche et d'application.
Il est essentiel d'informer la Commission européenne, le Parlement européen et les États membres de la gravité de la situation et du besoin urgent d'une action coordonnée, notamment le déploiement de politiques et de ressources appropriées de la part de la Commission européenne et des États membres.

Il nous faut un plan d’action européen pour lutter contre le mildiou de la pomme de terre !
Le plan d'action visera à : 
· sensibiliser les autorités publiques nationales et européennes et les parties prenantes de la chaîne de valeur de la pomme de terre à la nécessité de s'attaquer à ce problème. 
· développer des mesures concrètes en étroite collaboration avec la Commission européenne, les États membres et les parties prenantes.
· reconnaître la nécessité de disposer d'outils sûrs, efficaces et suffisants pour lutter contre le mildiou. La combinaison de variétés résistantes améliorées et d'une protection des cultures bien contrôlée constitue une stratégie intégrée tournée vers l'avenir, parallèlement à des stratégies anti-résistance robustes pour les fongicides afin de lutter contre les souches agressives de Phytophthora, de sorte que les agriculteurs puissent œuvrer pour garantir la sécurité alimentaire et nourrir la population mondiale croissante. 
· donner la priorité à la collecte d'informations cohérentes et systémiques. La mise à disposition d'informations et de conseils aux agriculteurs de l'UE doit être une priorité pour garantir la mise en œuvre de stratégies de contrôle efficaces basées sur l'adoption des dernières découvertes en matière de R&D sur la dynamique des populations de Phytophthora infestans. Il convient d'utiliser des variétés résistantes améliorées ainsi que des stratégies préventives et efficaces de gestion de la résistance aux fongicides.
Le plan d'action doit comprendre : 
Mesures sur le court terme
· Créer une plateforme de dialogue avec les parties prenantes pour discuter des stratégies de lutte contre le mildiou de la pomme de terre et collaborer avec les groupes et réseaux de recherche scientifique existants, tels qu'EuroBlight[footnoteRef:1].  [1:  https://agro.au.dk/forskning/internationale-platforme/euroblight/about-euroblight] 

· Équiper les agriculteurs d’une bonne boîte à outils adaptée :
· La surveillance des isolats de Phytophthora doit être rapide afin d'appliquer la bonne stratégie de protection des cultures.
· L'efficacité des fongicides existants contre les nouvelles souches de mildiou doit être testée à nouveau dans le cadre de tests pluriannuels étendus, car de nouvelles souches apparaissent chaque année.
· Des fongicides ayant cinq modes d'action différents doivent être mis à la disposition des agriculteurs. Le mode d'action des différents fongicides doit être clairement identifié par les agriculteurs (tableau synoptique).
· Les fongicides actuellement disponibles ne doivent pas être interdits ou limités sans une analyse risques/bénéfices appropriée, et à moins qu'une alternative similaire efficace, durable et abordable, avec au moins le même niveau d'efficacité, ne soit disponible sur le marché Il convient de conserver des fongicides offrant au moins cinq modes d'action très efficaces afin de permettre aux agriculteurs de gérer efficacement la résistance aux fongicides.
· Communiquer sur la lutte intégrée contre les nuisibles (IPM) auprès des agriculteurs, y compris sur les stratégies préventives visant à empêcher la dégradation des gènes de résistance contre le mildiou, sur la base de résultats et de modèles scientifiques ainsi que des lignes directrices du FRAC[footnoteRef:2].  [2:  https://www.frac.info/] 

· Utilisation de systèmes d'aide à la décision (DSS) efficaces et validés dans les exploitations agricoles, ainsi que des recommandations flexibles en matière de pulvérisation pour les intervalles et les doses en fonction de la gravité de la maladie.
· Détail des mesures à court terme :
· Promouvoir les meilleures pratiques de gestion agricole :
· des mesures préventives telles que la rotation des cultures et le contrôle efficace de l'inoculum de Phytophthora (plans spontanées, tas de déchets, oospores). La première étape d'une stratégie de lutte intégrée contre le mildiou consiste à réduire les sources primaires d'inoculum, par exemple en recouvrant les décharges de plastique noir pour réduire la libération de spores sur les cultures suivantes et en contrôlant les pommes de terre spontanées.
· protection des cultures : adapter le choix du fongicide utilisé au stade de la culture, à la progression de la maladie et aux conditions météorologiques et veiller à utiliser des mélanges, en alternant des fongicides ayant des modes d'action différents et utilisés à la dose maximale recommandée par le fournisseur, afin d'éviter la sélection de souches résistantes, par exemple : « The Color scheme for testing pesticide use on Phytophthora » aux Pays-Bas[footnoteRef:3]. [3:  https://www.bo-akkerbouw.nl/nieuws/kleurenschema-voor-toets-middelengebruik-phytophthora),] 

· Développer une disponibilité harmonisée des outils et assurer la collaboration entre les autorités des États membres afin d'éviter les différences entre les solutions disponibles dans les États membres pour éviter la sélection et la propagation des souches résistantes.
· Souligner que les variétés de pommes de terre résistantes au mildiou sont un élément clé de toute solution. Actuellement, les variétés résistantes contiennent le plus souvent un seul gène de résistance (gène R), qui est très susceptible d'être contourné. L'objectif à long terme est de modifier différents gènes afin de réduire autant que possible le risque d’adaptation du mildiou à ces gènes de résistance et d'obtenir des variétés durables et résistantes. Par conséquent, les efforts en matière de techniques d'obtention conventionnelles avec le soutien de sélection assistée par marqueurs doivent perdurer.
· Sensibiliser les distributeurs et les partenaires de la chaîne de valeur à la nécessité de promouvoir la plantation des différentes variétés de pommes de terre disponibles résistantes au mildiou.
Mesures à moyen terme
· Surveiller les populations de Phytophthora infestans.
· Développer une approche coordonnée du secteur de la protection des cultures et des obtenteurs. La meilleure manière d’endiguer la propagation du mildiou consiste à combiner l'utilisation de produits phytosanitaires efficaces et de variétés de pommes de terre résistantes présentant différentes combinaisons de gènes de résistance.
· Développer des solutions nouvelles et efficaces pour lutter contre le mildiou sur les feuilles et sur les tubercules.
· Obtention
· Mettre en place un programme de surveillance systémique et étendu comprenant un système de retour d'information pour les obtenteurs de pommes de terre dans le cas où le mildiou touche des variétés améliorées résistantes. Une détection précoce de nouveaux types de mildiou contournant les nouvelles résistances génétiques peut contribuer à éviter des épidémies incontrôlées de mildiou. 
· Seules quelques variétés sont hautement résistantes au mildiou. De nouvelles variétés de pommes de terre plus résistantes au mildiou est fondamental pour les agriculteurs. La sélection traditionnelle assistée par marqueurs ainsi que les nouvelles techniques génomiques (NTG) constituent un outil pour développer des variétés résistantes supplémentaires. 

Engagements des parties prenantes 
· Partenariat - Impliquer les agriculteurs, les scientifiques et l'industrie avec l'UE et les autorités compétentes nationales. 
· Veiller à ce que les agriculteurs de l'UE continuent de bénéficier de produits de protection des cultures et de biocontrôle conventionnels efficaces, de systèmes d'aide à la décision et de nouvelles variétés de pommes de terre améliorées.
· Fournir des informations à toutes les parties prenantes sur le cycle de Phytophthora infestans et sa sensibilité aux différents modes d'action des fongicides et des variétés améliorées résistantes au mildiou (gènes R/résistance verticale).
· Collaborer au sein de la chaîne d'approvisionnement afin de transmettre des messages cohérents sur la gestion intégrée du Phytophthora aux producteurs et aux conseillers.

La Commission européenne et les États membres doivent prendre des mesures :
· Communiquer sur l'importance et les avantages des pommes de terre dans un régime alimentaire équilibré, afin de sécuriser la production de pommes de terre de l'UE en luttant contre le mildiou de la pomme de terre, y compris par la mise en place d'un système d'alerte précoce pour la propagation du mildiou et de la résistance aux fongicides.
· Soutenir la disponibilité continue des fongicides existants contre le mildiou et tenir compte de leurs avantages lors de l'examen de leur autorisation.
· Maintenir les solutions conventionnelles dans le cadre de la recherche globale de solutions alternatives.
· Soutenir la poursuite du développement de techniques d’obtention visant à améliorer la résistance aux maladies, tant pour les variétés conventionnelles que pour les variétés non conventionnelles.
· Soutien des autorités pour contribuer à réduire l’écart entre les chercheurs et les agriculteurs et à trouver des solutions partagées à grande échelle qui seraient finalement perçues comme de nouvelles opportunités réalisables d’amélioration de la productivité. Mener le débat politique sur les NTG et faire aboutir le dossier rapidement en gardant le regard tourné vers l’avenir.
· Mettre en place une procédure d'approbation plus rapide et moins lourde pour des solutions phytosanitaires efficaces. 
· Débloquer des fonds pour des projets de recherche fondamentale et agronomique et des transferts de connaissances pour lutter contre le mildiou de la pomme de terre. Mettre en place un projet du groupe opérationnel EIP-AGRI sur le mildiou de la pomme de terre avec des actions concrètes pour partager les connaissances et les résultats de la recherche dans chaque État membre concerné
· Élaborer des stratégies efficaces et personnalisées de lutte intégrée contre les nuisibles.
· Promouvoir des solutions chimiques à faible incidence environnementale dans le cadre de la recherche de solutions alternatives.

Contexte :
Les pommes de terre sont cultivées sur 1,7 % des surfaces arables de l’UE, soit 1,7 millions d’hectares. L’Union européenne est un exportateur net de pommes de terre, principalement de plants de pommes de terre, avec une valeur de 509 millions d’euros (2020). Outre la consommation de pommes de terre fraîches, les pommes de terre sont transformées, principalement en quatre types de produits : les pommes de terre surgelées, les pommes de terre séchées, les pommes de terre préparées ou conservées et la fécule de pomme de terre. La valeur totale de la production de pommes de terre transformées dans l’UE a atteint 9,1 milliards d’euros en 2019, soit 1,6 % de la valeur de la production d’ensemble de l'industrie alimentaire européenne. Les frites surgelées et les chips sont les produits transformés représentant le plus de valeur de production. L’UE est également un exportateur net de pommes de terre transformées, pour une valeur de 3 milliards d’euros en 2022.
Près de 1,5 millions d’exploitations agricoles dans l’UE cultivent des pommes de terre. La valeur des pommes de terre brutes (y compris les plants de pommes de terre) représente à peu près 3 % de la production agricole totale de l’UE. Pour de nombreuses exploitations agricoles, les pommes de terre constituent une culture d’assolement utilisée en rotation avec les céréales. (Source : Eurostat[footnoteRef:4]) [4:  https://ec.europa.eu/eurostat/statistics-explained/index.php?title=The_EU_potato_sector_-_statistics_on_production,_prices_and_trade#Values_and_prices] 
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